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I N SI N S O L I T ECARNET DE ROUTE

ur la route qui sépare Évreux de Pacy-sur-
Eure, les champs de lin ondulent lascive-
ment sous la caresse du vent. Le paysage 

est un peu désert, la ville déjà lointaine. Rien ne 
laisse soupçonner qu’une découverte s’annonce 
au Vieil-Évreux, si ce n’est cet étrange va-et-
vient d’autocars remplis d’enfants qui traversent 
bruyamment le village. Finalement, à l’approche 
de Gisacum, on commence nous aussi à ressen-
tir une certaine excitation. “Gisacum”, il suffi t 
de se répéter ce nom-là, et le souvenir d’Astérix 
ressurgit, mélangé à des scènes de péplums. 
Du monde romain pourtant, il ne reste presque 
aucun vestige monumental, en tout cas rien qui 
frappe le regard quand on pénètre dans le jardin 
archéologique. Un cheminement progressif a été 
créé pour mettre en scène une promenade péda-

gogique. Grâce à la signalétique que l’on décou-
vre sur place, la machine à remonter le temps 
se met en branle. En se rapprochant du centre, 
apparaissent en creux dans le sol les vestiges 
des thermes gallo-romains. 2 000 ans plus tard, à 
notre tour, on pénètre dans le vestiaire, puis dans 
la salle tiède (tepidarium) où l’on se lavait avec 
le strigile, un racloir frottant la peau. On s’appli-
quait aussi des massages et des onctions d’huile. 
Dans la salle chaude (caldarium), où l’ambiance 
était très humide, on s’immergeait dans des 
bains chauffés à 40 °C. Des vasques d’eau froide 
permettaient de se rafraîchir de temps à autre. 
On repassait ensuite par la salle tiède avant 
de gagner les bains glacés de la salle froide 
(frigidarium). 
Pour s’imprégner de l’ambiance particulière des 

thermes, un dispositif sonore permet d’entendre 
le clapotis de l’eau lors des ablutions, mais aussi 
des conversations intimes que s’échangeaient 
les clients. Car les thermes à l’époque gallo-
romaine n’étaient pas seulement des lieux d’hy-
giène : c’étaient aussi des espaces de sociabilité, 
où s’échangeaient les nouvelles quotidiennes, 
les pensées philosophiques ou les commentaires 
des événements importants qui rythmaient la vie 
de la cité, comme les fêtes religieuses. 
Gisacum, dont on ne mesure pas l’importance du 
premier coup d’œil, était en effet une ville mais 
surtout un grand sanctuaire religieux, particuliè-
rement original pour les archéologues. Sa taille 
(5,6 km de périmètre) et sa forme hexagonale en 
font un site unique, où il faut imaginer des monu-
ments publics, un forum et même un théâtre qui 

ÉVREUX Il y a 2000 ans, les Aulerques Eburovices fondent Gisacum, 
un centre religieux unique par sa forme et son ampleur. Un site à découvrir en famille 
grâce à l’aménagement d’un jardin archéologique et d’un centre d’interprétation. 
Avec une petite dose d’imagination vous vous télétransporterez dans le monde gallo-romain.

Gisacum, la ville sanctuaire
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pouvait accueillir 7 000 spectateurs. En périphé-
rie, les habitations étaient disposées en retrait 
mais orientées vers le sanctuaire. 
Les premières fouilles sur les thermes ont débuté 
sous l’impulsion de François Rever à partir de 
1801. Elles n’ont révélé qu’une partie des trésors 
encore enfouis. Tous les étés, de nouvelles cam-
pagnes de fouilles sont entreprises pour dégager 
de nouveaux monuments. Le public est invité à 
découvrir ces travaux au mois d’août et lors des 
journées du patrimoine en septembre. En fi n de 
saison, une fois les sites recouverts pour les 
protéger des intempéries, le produit des fouilles 
est ensuite analysé en laboratoire par la mis-
sion archéologique du département située sur 
place. Ces résultats contribuent à enrichir notre 
connaissance du monde gallo-romain.

Ouvert du 1er mars au 15 novembre tous les jours de 10h à 18h sauf samedi 14h à 18h.
Entrée libre et gratuite. Animations et visites guidées pour groupes et scolaires sur réservation.

Centre d’interprétation et jardin archéologique > 8, rue des Thermes - 27930 Le Vieil-Évreux 
Tél. 02 32 94 78 31 - Fax 02 32 29 86 56 - gisacum@cg27.fr - www.cg27.fr

Gisacum cet été >
n  Du 1er au 16 juillet > “L’eau dans l’Antiquité romaine”, exposition temporaire qui révèle l’ingénio-

sité des Romains pour dompter cet élément.
n  1er juillet > “Les aqueducs et l’eau à Gisacum”, visite-conférence à 15h sur le parcours de l’eau 

dans la ville antique et les thermes grâce aux nouvelles données recueillies sur les aqueducs de 
Gisacum.

n  4-5 août > “Journées romaines à Gisacum”. Découverte de la vie quotidienne à l’époque gallo-
romaine, démonstrations expérimentales : sport, tissage, meunerie, tanage, céramique, cuisson et 
réduction du fer. Repas romain sur réservation.

n  2 septembre > “Les fouilles archéologiques du temple de Gisacum”. Visite du chantier en cours sur 
le temple, monument central de la ville-sanctuaire à 15h, réservation obligatoire.

n  Août-Septembre > Les semaines de l’archéologie : initiation à l’archéologie pour tous. Inscription 
par tranche d’âge.

GISACUM PRATIQUE


